
Novembre 2003 - n° 3 

__________________________________________________________ 
Journal des ñAmis de Beauvallonò  -  Ecole Spécialisée de Beauvallon  -  26220 DIEULEFIT 

Tél.  04 75 46 47 50    -    Fax.  04 75 46 82 07    -    e-mail :  ecole.beauvallon@wanadoo.fr  
 

EDITORIAL 
par Manuel MUNOZ-PONS 

Pr®sident de lôAssociation ñLes Amis de Beauvallonò 

 

Chers Amis,  

Nous avons eu un été et une rentrée scolaire un peu agi-

tés. Après avoir reçu la démission de Samy Michel (en charge 

de la colonie) un peu avant les vacances, Jacques Besson mõa 

donn® fin Juin sa d®mission de Directeur de lõEcole. S®para-

tions amicales mais douloureuses.  

Pour assurer la rentr®e, jõai fait le choix provisoire, avec 

les membres du Conseil présents à Dieulefit cet été, de nommer 

Patrick SAVOIE comme Directeur. Il 

®tait lõEducateur Chef que nous avions 

recrut® il y a un peu plus dõun an. 

Le Conseil dõAdministration, r®u-

ni le 13 Novembre, a confirmé ce choix 

¨ lõunanimit®. 

Patrick SAVOIE est quelquõun 

dõune gentillesse et dõune bienveil-

lance fortes et naturelles, qui ne 

compte pas son temps, qui sõengage 

pleinement et me semble avoir sponta-

nément «  lõesprit de Beauvallon ».  

infos 
Le « site internet » de Beauvallon est en cours de réalisation 
avec lôencadrement et les enfants de lôEcole : 
 

Http//perso.wanadoo.fr/ecoledebeauvallon  
 

 

Pour ceux qui voudraient nous rejoindre 
____________________________________________________________ 

Coupon-réponse à renvoyer à : 
Secr®tariat de lôAssociation ç Les Amis de Beauvallon » 
Ecole Spécialisée de Beauvallonð26220 DIEULEFIT 

 
M / Mme /Mlle ééééééééééééééééééééééééééé. 
(NOMðPr®nom) 
 

Adresse éééééééééééééééééééééééééééééé 
 

éééééééééééééééééééééééééééééééééé 
 

éééééééééééééééééééééééééééééééééé 
 
verse ce jour ¨ lôAssociation ç Les Amis de Beauvallon » - 26220 Dieulefitð 

sa participation de    éééé.. ϵ       (par ch¯que bancaire ou postal ci-joint)  
pour soutenir la parution du Journal « Antirouille ». 
 
 Date :      Signature : 
 



A terme proche, nous inspirant dõautrefois, et lorsque des 

départs à la retraite le permettront, nous souhaiterions un 

«  trio  » de Direction composé du Directeur Général Patrick SA-

VOIE, second® dõun Educateur Chef et dõune Direction Admi-

nistrative et des Services  (autres quõ®ducateurs et ensei-

gnants). (nous souhaiterions une femme dans lõ®quipe pour 

mieux ®quilibrer les sensibilit®sé). 

Ces démissions ont eu sans doute pour origine des fac-

teurs de souffrance. Jacques Besson  a  assuré une étape qui a 

duré 9 ans. Dans sa durée, elle a été une période  de transi-

tion : entre ceux ayant un passé chargé de mémoire et ceux 

dõun monde nouveau, dont le contexte, la perception des va-

leurs, ont des expressions diff®rentes de celles dõautrefois. Cer-

tains dõentre nous ont r®ussi ¨ prendre la distance du temps et 

des formes. Dõautres moins. Cela a rendu parfois les dialogues 

difficiles.  

Je crois que pour être en accord avec soi, il faut être fidèle 

au pass® lorsquõil a ®t® riche de personnes et de personnalit®s. 

Je pense aux Fondatrices et à ceux qui venaient les rejoindre à 

Beauvallon autrefois, et qui ont marqué ma prime jeunesse.  

Elles étaient en avance sur leur temps. Leur être fidèle est 

donc aussi être capable de transcender et de faire siens les 

temps et les choses qui changent. Elles nous montraient cepen-

dant combien la mani¯re et la forme sont importantesé 

Nous souhaitons tous que la nouvelle équipe, affranchie 

de toute déchirure, réussisse au mieux pour le bien des enfants 

et pour la pérennité de Beauvallon. Le Conseil, qui a toujours 

été solidaire dans la mémoire et dans le temps, veillera de son 

mieux à lui apporter et à maintenir vivant «  lõesprit de Beau-

vallon  ».  

 

Amicalement à vous.  

 

Manuel MUNOZ -PONS . 

 

 

 

 

Regard sur le passé  
(Les ann®es de lõapr¯s guerre) 

 

(Informations provenant du m®moire DSTS -  Lyon 1999 - Michel Sallerin) 
 

A partir de 1948, Beauvallon connaît quatre temps importants qui mar-
quent le dispositif du Placement Familial Spécialisé  tant au niveau des pra-
tiques médico-sociales que dans la structure même de ses objectifs pédago-
giques. 
 

Première période  : ñLes ann®es de cr®ationò - 1948-1955 
 

Devant le nombre important dôen-
fants venant de la région parisienne de 
lôO.P.H.S., Beauvallon opte pour cr®er 
un Placement Familial Spécialisé d¯s 
1949. Cela coµncide ¨ son ®thique du 
moment et au contexte socio-politique 
dôapr¯s-guerre qui cherche à faire des 
économies vis-à-vis des établissements 
de lôenfance inadapt®e. Tout de suite, il 
est agréé par le département de la 
Seine mais pas par celui de la Drôme 
qui ne consent à donner son accord 
quôen 1951. Finalement, ce service va 
être rattaché à la Ville de Dieulefit. Il 
sôappelle Placement Familial Dieulefi-
tois jusquôen Janvier 1955, date ¨ la-
quelle il va °tre confi® uniquement ¨ lôAssociation ñLes Amis de Beauvallonò. 
Durant cette p®riode, il sert dôexp®rience pour le devenir de cette forme de 
prise en charge. Nous verrons dans cette suite chronologique comment ces 
pratiques médico-sociales ont évolué au cours du temps. 

 

Deuxième période  : ñLes ann®es de consolidationò - 1955-1972 
 

La conception de lôinstitution sôappuie sur plusieurs id®es qui ont fond® 
le travail médico-pédagogique : 

 

- se battre, résister, 
- lôengagement citoyen, 
- lôaccueil familial comme valorisation de la prise en charge. 

 

Le cadre institutionnel concernant le placement en accueil familial sôest 
d®velopp®, construit et pens® dôune mani¯re empirique pendant cette p®riode. 
Beauvallon a été un modèle pour les politiques sociales publiques nationales 
car, tout dôabord le terrain dôexp®rience du Placement Familial Dieulefitois 
entre 1948 et 1955, et ensuite celui du Placement Familial Spécialisé de 
Beauvallon, contribuent ¨ l®gitimer cette forme de prise en charge en accueil 
familial sp®cialis®. La richesse quôil a repr®sent®e ¨ ce moment-là, de par sa 



r®flexion, a corrobor® sa participation ¨ lô®laboration des textes de lois dans les 
années 1950. Il est donc adapté à la demande médico-sociale pendant cette 
p®riode. Il a pu ainsi r®sister ¨ lô®preuve du temps de 1948 ¨ 1972.  

 

Troisième période  : ñLes ann®es de politiques socialesò - 1973-1989 
 

Cette période de changement est marquée en premier par le départ des 
fondatrices (rappelons le décès de Marguerite SOUBEYRAN ñMamieò en 1980, 
le décès de Catherine KRAFFT ñAtieò en 1982, et le d®part ¨ la retraite de Si-
mone MONNIER en 1981) et par la mise en place dôune s®rie de lois venant 
modifier le cadre législatif du travail. Les méthodes qui avaient fondé Beauval-
lon au départ restent inchangées, son cadre institutionnel continue à fonctionner 
de la m°me mani¯re quôauparavant ; toutefois, côest la fin dôune p®riode qui 
sôannonce. 

 

Entre 1975 et 1989, Beauvallon est confronté à une multitude de lois qui 
lôa oblig®e, dans ce contexte, ¨ trouver une nouvelle dynamique. Pour son Pla-
cement Familial, cette adaptation lui a valu dô°tre plus ¨ m°me de proposer une 
nouvelle organisation qui lui a permis de remonter ses effectifs après 1981. 
Toutefois, on observe un changement dans la prise en charge : on passe dôun 
soin où la médecine sociale était la référence, à un autre beaucoup plus médi-
calis®. Cependant, le travail de fond reste le m°me quô¨ la cr®ation de ce ser-
vice avec des variantes, ce qui pose problème par rapport à la conformité du 
projet p®dagogique. Cette forte mutation va lôamener ¨ une d®fense de son Pla-
cement Familial. 

 

Côest la fin dôune ®poque glorieuse qui annonce un tournant capital pour 
lôinstitution. La provenance des enfants ne se fait plus par le biais de lôO.P.H.S. 
Commission D®partementale de lôEducation Sp®ciale) change les habitudes de 
travail. Les politiques sociales (Loi dôOrientation de 1975 et Annexes XXIV de 
1989) renforcent cette mutation interne ¨ lô®tablissement, ce qui am¯ne des 
changements importants. 

 

Quatrième période  : ñLes ann®es de criseò - 1990-1995 
 

Beauvallon se trouve dans un paradoxe avec les nouveaux textes de lois 
et annexes XXIV. Plusieurs thèmes apparaissent : ñles enfants malades, les 
projets individualis®s avec lôaccord des parents, lôadministratif de plus en plus 
important, le sens de la prise en charge des ñenfants caract®rielsò qui sont con-
sid®r®s comme des ñcas sociauxò. 

 

Dans les ann®es 1990, lôorganisation des D®partements a pos® probl¯me 
à Beauvallon. Ils ne sont plus uniquement simple gardien administratif des en-
fants qui leur sont confi®s, mais ont organis® un dispositif plus sp®cifique dôaide 
dont le Conseil Général est le moteur : ñlô®volution du placement familial avec la 
spécialisation devenant de plus en plus fine et avec la mise en place du statut 
des d®partements qui sont devenus responsables de lôAide Sociale.ò Cette nou-
velle organisation du Conseil Général a forcément eu des conséquences sur 
lôorientation des ®tablissements type Beauvallon, dôautant plus que sôorganise la 

prise en charge autour dôun Placement Fa-
milial Départemental. La manière de fonc-
tionner de Beauvallon nôest pas en cause : 
ñla sectorisation, ­a nous a pos® beaucoup 
de problèmes pour le placement familial, et 
les probl¯mes dôeffectifs au placement fa-
milial viennent plutôt de là que de la qualité 
du travail.ò Beauvallon a une mani¯re de 
travailler toujours aussi performante même 
si le dispositif légal a été modifié. 

 
Dans ce secteur médico-social, on 

ne peut pas ne privil®gier que lôaspect m®-
dical. Le travail rééducatif passe forcément 
par le pôle social : ñil nôy a pas de rééduca-
tion sans social et côest une grave erreur 
de vouloir maintenant dire prise en charge 
m®dicale et pas autre chose.ò Toutefois un 
service de Centre dôAccueil Familial Sp®-
cialis® doit °tre sous lôautorit® dôun Institut 
de R®®ducation pour ®viter quôil devienne 
trop administratif. 

 

Mais les principaux ennuis viennent des politiques sociales de lôEtat qui 
se sont mises en place th®roriquement mais qui nôont atteint le terrain que dix 
années après. 

 

Côest pendant cette p®riode que le service de Placement Familial va 
sôappeler Centre dôAccueil Familial Sp®cialis®. Côest aussi dans ce contexte 
de restriction ®conomique que son effectif va sôeffondrer officiellement au plus 
bas de toute son existence. 

 

Vers une action médico - sociale en mutation  
 

Le Service dõEducation Sp®ciale et de Soins ¨ Domicile (SESSAD) 

 
Beauvallon a pu vraiment garder son esprit dôind®pendance et de liber-

b® jusquôaux ann®es 1980 car la conjoncture ®conomique de la pleine crois-
sance lôa servie favorablement. Toutefois apr¯s cette p®riode, le paysage sa-
nitaire spécialisé, social et médico-social fran­ais sôest radicalement transfor-
m®. La prise en charge des inadapt®s ou handicap®s de toutes sortes sôest 
diversifi®e dans tous les secteurs dôactivit®. Elle est devenue plus qualitative. 
Tout ceci est le r®sultat dôune volont® politique due ¨ une mutation importante 
de la société. 

 
Pendant les ñtrente glorieusesò des ann®es 1950 aux ann®es 1970, 

Beauvallon a eu une place privil®gi®e dans lôappareil m®dico-social avec son 


